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La jeunesse est, outre-mer, un objet de préoccupation politique ancien. Les problèmes de 

développement économique des anciennes colonies, d’accès à la culture, à la formation et à l’emploi 

ont suscité une vive critique des « ratés » de la départementalisation des anciennes colonies et 

conduit à des revendications indépendantistes axées sur les identités culturelles (Daniel, 2006 ; 

Michalon, 2009). L’engagement durable de l’État dans une politique migratoire en direction de 

l’ancienne métropole (Constant, 1997) se traduit, sur le plan démographique, par un vieillissement des 

DROM (à l’exception de la Guyane) (Breton et al., 2009) et font des jeunes restés au pays une 

population spécifique (Temporal et al., 2011).  

 

Si la revue Agora débats/jeunesses publie ponctuellement des articles consacrés aux problématiques 

des jeunes ultra-marins, cette thématique n’a jamais fait l’objet d’un dossier spécifique. Il s’agit ici de 

faire un premier point sur un objet faiblement constitué dans des espaces finalement assez peu 

structurés, eux aussi, au sein de la recherche française (Lemercier, 2014). Ce dossier propose de se 

centrer sur les jeunes dans les territoires des outre-mer, la jeunesse ultramarine ayant migré relevant 

d’un objet connexe qui mérite un traitement particulier. Plusieurs axes thématiques sont suggérés ci-

après, sans représenter un cadrage restrictif. 

 

• Devenir adulte en territoire ultra-marin. De quelle manière les « spécificités » des territoires, 

qu’elles soient historiques, économiques, géographiques ou culturelles, affectent-elles le passage à 

l’âge adulte ? Outre la question de l’emploi des jeunes (Roinsard, 2014) plusieurs indicateurs tels que 

l’entrée précoce dans la fécondité, la monoparentalité élevée, la décohabitation parentale tardive ou 

encore la conjugalité interrogent (Breton, 2011). Au-delà d’un constat de la pluralité de parcours ultra-

marins et plutôt qu’un modèle unifié (Temporal, 2017), comment penser à la fois les différences et le 

ou les communs d’un territoire à l’autre et/ou dans la relation avec l’Hexagone ? 

 

• Mobilités et question migratoire. Soixante ans de politique migratoire opérant des déplacements 

de population vers l’ancienne métropole ont durablement marqué les représentations et les pratiques 

migratoires (Haddad, 2018 ; Marie, 2014). De quelle façon la question de l’insertion continue-t-elle de 

façonner les jeunesses ultramarines ? Comment évoluent les stratégies migratoires (Gailland, 2004) 

et la perception de la mobilité, notamment la réticence à quitter le « pays » (Labache, 2008) ? 

Conséquence de la macrocéphalie urbaine qui polarise chefs-lieux et périphérie en milieu insulaire, 

les problématiques de la mobilité intraterritoriale, et donc de la jeunesse en milieu rural, méritent 

également attention. 
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• Engagement de la jeunesse dans les outre-mer. On observe dans certains DROM une 

désaffection marquée pour la participation électorale (Cratère, 2017) et dans le même temps des 

mobilisations symboliques d’ampleur comme les émeutes à la Réunion, le collectif des « Grands 

Frères » en Guyane, la séquence du déboulonnage des statues en Martinique en 2020 ou encore les 

mobilisations de décembre 2021 aux Antilles. Dans ces anciennes colonies travaillées depuis 

plusieurs décennies par la question statutaire, la jeunesse ultra-marine est l’héritière de débats 

politiques et culturels dont la transmission intergénérationnelle ne relève pas de l’évidence (Sainton, 

2006) et s’actualise dans de nouvelles formes d’engagement, notamment identitaires (Brami 

Celentano, 2002). Si l’engagement des jeunes ultra-marins peut s’évaluer dans leurs rapports à l’État, 

ces rapports ne sont pas univoques et n’excluent pas des formes plus « classiques » d’engagement 

ainsi que des dynamiques associatives, culturelles ou sportives (Zattara et al., 2000) qui méritent, 

elles aussi, d’être investiguées.  

 

• Socialisation, intégration, institution. Les rapports des jeunes aux institutions, les modalités de 

socialisation, la diversité des parcours de formation, de mobilité et d’intégration méritent une attention 

particulière du fait de certains développements originaux par rapport à l’Hexagone. L’éducation 

populaire et l’encadrement religieux peuvent par exemple avoir un rôle assimilationniste ou contribuer 

à l’émergence d’une identité créole (Gastaud, 2004 et 2005). Se pose aussi la question de l’inclusion 

des jeunes porteurs de handicaps ou de maladies chroniques (Cholley-Gomez et al., 2020 ; Ruffié et 

al., 2021). L’institution scolaire connaît outre-mer des écarts aux moyennes nationales qui peuvent 

poser question, notamment en termes de décrochage scolaire. On pense également au service 

militaire adapté qui propose un programme de formation qualifiante à une frange vulnérable des 

jeunes aux Antilles françaises (Milia Marie-Luce, 2019).  

 

• L’expression du genre outre-mer. La problématique du genre mérite une attention particulière pour 

éviter de réduire les données genrées à des catégories secondaires, voire à homogénéiser l’analyse 

de la diversité des expériences des jeunes ultra-marins. Les textes étudiant les relations sociales 

genrées, les féminités et masculinités ultra-marines et leurs constructions (Lefaucheur, Mulot, 2012) 

feront l’objet d’une attention particulière. Les problématiques liées à la violence, notamment 

intrafamiliale, dont les jeunes femmes des outre-mer sont particulièrement victimes, attirent également 

l’attention (Brown, Lefaucheur, 2013 ; Condon et al., 2021). 

 

• Spécificités des territoires, jeunesses spécifiques ? Proposer un dossier consacré aux 

jeunesses de Nouvelle-Calédonie, de Polynésie, des Antilles françaises, de Guyane, de la Réunion ou 

de Mayotte, c’est poser la question des « spécificités » de ces territoires que le vocable outre-mer, 

décliné au pluriel, consacre implicitement. En effet s’interroger sur les jeunes ultra-marins c’est 

postuler qu’ils sont, d’une façon ou d’une autre, différents des jeunes vivant dans l’Hexagone. Du 

point de vue de la recherche, mettre l’accent sur ces spécificités, c’est aussi mettre l’accent sur 

l’altérité plutôt que le commun, au risque de favoriser une lecture particularisante des sociétés ultra-

marines. De façon comparable à la pluralité des jeunesses dans l’Hexagone, les jeunes au sein des 

territoires ultra-marins ne présentent pas un visage unifié. L’éloignement géographique et l’insularité, 

posent donc la question des effets de contexte sur la diversité des expériences des jeunes entre les 

territoires ultra-marins, sans perdre de vue ce que ces expériences peuvent conserver de commun 

entre territoires ultra-marins mais aussi avec les jeunes vivant dans l’Hexagone. Cette tension appelle 

un effort de contextualisation, mais aussi une réflexion sur les limites des « spécificités » ultra-marines 
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qui sont devenues, au fil du temps, aussi, des catégories fondant des revendications politiques 

(Michalon, 2009).   

 

Ce dossier d’Agora débats/jeunesses consacré aux jeunesses ultra-marines propose de rassembler 

un premier état des lieux mobilisant des travaux de disciplines (sociologie, démographie, 

anthropologie, histoire, etc.) et méthodologies (observations, entretiens, monographies, statistiques) 

diverses autour d’un objet dont il est nécessaire non seulement d’éclairer les nuances, mais aussi de 

contribuer à en poser les termes analytiques. 
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CALENDRIER PREVISIONNEL  

15 mai 2022 : remise des propositions d’articles (1 à 2 pages avec la problématique, la 
méthodologie et le plan de l’article et une courte notice biographique) à envoyer aux deux 
coordinateurs.  

1er juin 2022 : sélection des propositions d’articles et réponse aux auteur·trice·s. 

30 septembre 2022 : remise des articles aux coordinateurs. 

1er novembre 2022 : évaluation des articles et retour aux auteur·trice·s. 

Janvier 2023 : remise des articles dans leur version définitive 

Mai 2023 : parution du numéro. 

Les articles (entre 30 000 et 35 000 signes) préciseront la problématique, les données 
empiriques mobilisées, le cadre dans lequel l’étude a été menée, la méthodologie employée et 
les résultats obtenus.  
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